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La route que nous allonf< décrire sui t, à peu prèi-, la 
direction Est-Ouest, et t ra,C'n;e cl e hautes Yallées et cles 
bassins, étendus au pied du bord du grand PlatE>au f'<'n­
tral, exclusirement ,constitué de matériaux Yolcaniques. 

La vallée <le 'l'oluca est éparée de celle <le Mexico 
par une haute et longue sierra, qnC' lC' d1ernin (l,e fer "Ka­
cional" coupe, en suivan t un(' ,·all ée ü·ans,·erRale, qu'il 
escalade, aYer dœ p<>nÜ's r t>latin,•nwnt fo1·l eR. t,;ur une 
distance <le 30 kilomètrt>:-, c'ci-<t à Ili i-e e11fl'e la Rta tion 
lle :Naucalpan, ,'t la baHe clP la ~ierrn, <lans la vallée <lP 

)Jexico, et le col de "La (' i111a,'' il .v a nue <liffér<•ncP 
de niveau de 700 m. environ. 

Cette Sierra, dite de las Ci-nceH, fait partie de la ligne 
continentale de partage des eaux; le versant oriental, 
qui alimente le bassin de Mexico, se ~éver e, ma in tenant, 
dans le golfe du Mexique, taudis que Je vcrRant occiden­
tal envoie ia;es eaux au Pacifique. 

~a structure est des plus simples, son origine étant ex­
clusivemC'ut érnpt irc. L 1s no111ln·ense1:, tranchées, 011\'er­
Les pour le passage de la Yo ic• ferréC', nous fourniF-F-t>nt 
l'occasion de i:mine, de 11·0:- p1·èc-, la série de:- coud1es cl e 
matériaux volcaniques, formées par ti·ansport ilm·ial 

l)e )l(•x. Il l'a t z.-1 
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on torrenti<'l, qni C'onnent lC'l'- flm1es cle la sierra, dont la 
ha~e, propl'em<'nt clite, romrneur<> ;\ 10 kil omètres <I P 

la Yillc de :)J exico. Sur ce pareonrR, H n'y a r ien qui soit 
dig11e cl'N r<' mt:>ntionué, Ranf la partie Yisible cl <' la con­
ch<> <l<' tuf ealeairC' arp:ilenx, qni i--uppol'te k sol détri­
tique et la te1·re Yég-éta le. Cette ronche, interca lt'>e <'n tr<> 
de:::. Yai;;es ,de marais aneienfl, fi'élencl snr une g-rall(]c> par­
tie du t errain de la ville et de Res c>nYiron . . 

Toul p1·ès <lC' la Rlation 1l t- :Xautalpan, nonR R0111meR 
au piPd fl p la Ri,f'1•1·a f(ni e~ I· fm·rnér <l'n ne ('rNe uuique 
d'où partent cle long-R c·ontrefo1•t~, rpnfer111ant, d'abord, 
<'n han t, de petits Ynlloui-;, p11ifl <l<'K hal1',rnc·a:::. c;;earpée:::., 
rt, enfin, cles YalléC'i- i-C'<·on<lair<'R tortncuses. Tamli i:; que, 
clan,-.: lPi- région,; ,;npéri<•m•ei-, le;; (01' 11t<'i- cl<' la Rierra i-;ont 
net t<•111r11t clfr011p(ir;;, il eau~r clt> la 1·éRi,-ta1wc• dn mai:;sif, 
<la nR ln pal'l ic• inférit>111·p, lei:; 111at(>ri.111x tPrreux et in­
c·orn-ds taut;;, f(ni prolongent Je,; c·o11t1·eforlR, out étl'> p1·0,,. 
fonclhneut Pt clin•n,pmenl ;;il lonnéit-: pm· le,· em1x. La 
région bas1-,e, la zont> cl e1- rollinei-., est c-arartérisée, :in­
jonl'<l'hui, !-,mf IC';; eoi11.· <leFa raYin..,, par :::.on manque 11<' 

vég-étatio11 arbOl'<'RtPnt<'. lA•i-; eouclies superficielle.;; il 11 
tel'l'ain soJllt ronRtitnées cl<' tnfi-. ponceux, friahl<•s, cl <' 
eonlem· hlanc·-jaunf1L1·e, jam1P, ou janue p;rii-:A.trr, indi­
nt'>es tomme le tenain m:êm<>. ParfoiFa, ce. t uffl, fendui-. 
en tou,- sens, laissent voir des veinulei-i de tuf calcaire 
bJ.:mc, ou emprisonnent des débris rl<' r oc.1lcR, roulh Aur 
l e:-: iwn tei-. C'c>s eonc·hcs Htl eig-neut lenr maximum d'é­
pni:-:i-Pnr il ln ha,;e <les c-olli11rs, <'t r cc-ouYrrnL une sfri<' 
pn il-l"a n te d<• gro:-: ba nc·s cl'aglorn(•1·,üi-. de fragment .-: 1lt> 
ponee trnh, par 1m riment, plu:::. ou moins abondant, <l'ar­
gile fenugfot>11!-e. ('<> sont 1les brècll<'R ponceuse:-, qui <loi­
,·ent .'l leur élat l1;vp:rométrique une certain consii:;tancf. 
E ll e,, Ront tre. ernplo;réPR <1.1ns lff: c-onstructi 1JDS de :i\le-
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xiro, où elh•s ,mnt eonnueR soui-. le uom cle T ep etate. Les 

c·ouc·lw.· légèr ement inclinées, Ront Ri con. tante qu'on 

l<':- ren contre ,danR tont<1 la ba:::e orirntal e de la Sierra, 

~ur pln, cl c> 40 kilc,mNres de longnenr . 

. \ u cle,:sous cl<• brf>ch ei:, p on ceuses, ou intercalées dans 

lp111· 111;1~~(•, ,w trou ,·<•nt cl'épHif',,c:-: le11till es d'alluYion 

arnlé~itiquc, dei:, RahlN, de rh·ière, et des banc de tuf. 

hlanrh iîlr cs, compoRés d'une pomlre fin e, aYec· d<:> min­
c·es lit!'- de sableR YOlcaniqu eR. ('ei:, banrs de tufs, à grain 

fin. ~ont le ])J'O<luit <le Yéritahle. torren ts de boue, qui en­

rnhirent les pentes de la Sierra, pendant leR derniè r es 

(o1·11ptionR Yokani(Jlll'R don t <:>llc fut le théfltre. La condi­

tion paroxi:male d e reR Yokans . e ré\"èle par des alter­

nati,·<'R cle i-.illonnement clanR l es dépôts de ces torr en ts, 

an•<· <les pl uieR e t de!'- ~n-alanc-h<\" de tPndrN,, niYelant 

tont. tle nonYeau, e t <'nterr,rnt 1P~ alluYi ous en trainées 

p<·rnlant leR Pl><Hp1es cl'é1·oi-.ion. J,'<'xpli<-ation de rc phé-

1w0m('11CR a pparaît ("]aÏJ'ement, d ès les 11remi ers kilomè­

tru~ de ra~reni-.ion, entre les ~tationfl ùc ~auralpan et <le 

1:io H ondo, et m<'me jUl:l(J U'aux e nYi1·on R d<> Dos Rios, où 

l'.:ti<pec-t dn tenain c·ommeu c:e i\ c·banger. La !'OUl<'ur jan-

11iî tre <les tnfa, passe, inl'ensiblem ent, au rouge, pa.r suite 

de r ox~·clat ion, et i'I cause cles m·giles clont ils l:!e char­

ge11t progr ei-: i\·e111enL Pour ces deux ra nr-es, la Yégéta­

tion tleYient plm, ahonclant<:' c•t finit pnr c-ounir entiè­

u~111rnt la rnoulagnr, (]Ui u·a tie n pPrcln clc sa beau1é, 

111nlgré la c·oupe ac·harn C>e de sC'i-. boit". D éji\ , i\ D os H10s, 

ap11111·ni:-:l-'eut, :-:poi-.tcliquernent, le:-: roc-hes chn·es, c:on ,,ti­

t11a11tes <111 111a1-i~if fie la ~ic' tTH, C't qui , ·ont ~<• monfrer 

jn:-:q 11" ;\ ln cl !'i-iC•<'1ttc• L"lll' lc• n •r r-;a nt 0p pORé, dont Jr.~ flancs 

sont au:-:Ri reem,vel'ts <.le matériau x cinéritiques. 

L<"i-i r c,ches de la Sierr a de L al'l Uruces, proYemrnt ù'un 

seul magma, se g roupent en une .~érie intér ess,rnte. L a 
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plnpart out la composition C'l la l'ltrurtm'<' d<'i:: an<lé:--itt,:-.:. 

mai.-; ch,lllg-('1\t g'rncluelkment, dam: <-ertain<'R lirnitf':-.:. 

Elles rnric11t <l'nnP pâte p1·esque holorrii:;talline porph~·­

rique, à, la pâte absolum~nt vitr euse, de l'obsiclienne. L"an­

<lé!"ÏlH' <'t le lahrador 8ont les feldspa1hs dominant:--. 

mai,- la sa nicline s'y trouYe an ssi, dans les roehe,, ()lH' 

noui:; c-rosons êt1·e les plui:; anricnnes de la ~ierra ( tra­

chy-an<léHitt•k); le quartz, rieut au:-.:si clanH <le:-: rri,tm1x 

Pt dans la p.ît<' de qn<'lqnes roches de certainei- apophy­

seia; ( dadt<'s et nr(lme rhyolites) . Quelquefoi:-.:, l'horn­

bleucle domiue,-dans les roches des sommets éleYé::;, 

J>ar exl~mvlc (-'-.i nsc·o, ~a 11 ::\J ig-uel, et<·.)-, q1wlq nl'foi:-.: 
auia;si l ' hyper:-tbène; mais, d 'une 111anièrc générale. c•p,.; 

clenx minéraux rxistent, bien qu'en propo1-tions r ela­

tfres trèls Yariablc>s. L"augH0 et le mica biotite appa­

raissent atdd0ntc>llt>111e1lt; cei:; élément· ferro-111agnési e111-, 

se m ont1·ent, fréquemment, altérés. En diYeri- emlro it:-.: :-P 

rencontrPul de,: brèc-beR et des tufs clc C<', andé,-itei::. 
J_,e,. roc>hPi- i::P g-roupeut autour cles dénominatiom; :-.:ui­

vantes: 

R hyolites} .,. . . , . I d I s· 
D 

. <!Jxtrem1te l'lcpto11tr1onu c e a 101-r11; 
IICILCS 

'rrachytcs rnrcs } 
T1·achyantl6;;ite1:1 Chilu<:a, Aj11sco. 
Andésite,; ù bomblen<lc 
Andésite:; àhyponithène et:\ h••rnblonùo 
Andésites ,) hypcr"thène 
An<lésite,1 ;) augito et ù hypersl hi•nc } 

'J'ype,- le• 
plu~ 

(!()111 Ill li Ili-\ 

D<'R ancl éi::ites couYcrtes, en partie, de tufs argileux 

rougeàtres, se voient, constamment, depuis la Rtation 

de Dos Rios, Rur le flancs de la montagne éleYée fle CP­

rro Ooi-do, jui:;qu'au sommet <le la Orucet5. 
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De La Cima, 11. 3020 m., au de:::8us du ni,·eau de la 

mer , nou. entrons dans les " Jlanoi-;" de Salazar, plateau 
long, étroit et, e11 partie, fangeux, ;\ l'Onest duquel prend 
nais:::an<·<' la harran('a d-e 'l' ries 1-'efias, par laquelle nous 
commençonF- ,\ (lescenclre clan. la vallée de ' l'oluca. Dans 
cet te hai-ranra, F-m· une g-rancle ex tenr-: ion, .se vo ient des 
:lll(lé,d tf'f.:, et, <la11s quelqn<"F- parois abr uptes, des brèches 
anclél"i tiq u<:>s. :X ous arriYons ;) Jnja.lpa, sur un o-radin 
de la Ri en-a, où les roches recommencen t à r-:e counir de 
tnf:e-; mai:::, un pNl plui-; ba., <l'm1tre andésites plus rno­
<lc1·nef.: apparaissent, formant un contrefor t, d ' où l'on 
joui t, en deRt ellClnut ,\ Lerma, du. uperbe panorama des 
Yillag:es de i:lan Frandsco c- t cl'Ocoyoacac. 

Pendant ce t rajet, nous distinguons, au Sud, ·ur les 
.flan<•f.: de h1 Hierra, un grand nombre de cratèr es volca­
niques, par i-;emés f.:Ur un malpays étendu, de la base du­
quel i-;ourdent les eam:: de la lagune de Lerma, origine 
de l'importante riYière du même nom. La présence de 
Yolrall f.: de forma tion réceule, sur les flan c. de sierras 
et montap:11e. andésitiques, est chose fréquente au Sud 
cln l'lat1•a 11 ~ J1tral; à l'extrêmi té SE. de la Rierra de 
Las Cruce1s, à L'Est de L' .Aju:-co, et en face de Mexico, 
il ex i!":te un autre énorme malpays, et un grand nombre 

de cratères . 
.A Yingi minu tes de Lerma, après :woir traver é Ja 

rn l lé<'. uou._ arrivons au pied d ' un groupe, presque isolé, 
de montagne: YOlcaoiques, dans le voi inage immédiat 
de. (]Uelle,- est la ville de Toluca, ,capi tale de l'Etat de 
Mexico. Le grand volcan, le Xinantecatl, au Sud de la 
ville, est le plus bel ornement du charmant tableau que 
pré,-e11te la fertile yallée de Toluca. Un dépôt, tou t ré­
cent, de tnff- ponceux et de ponce en frag·ment: en couvre 
la . urface: nous les voyons non seulement sur le chemin 
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que nouR suiYonR depuis Lerma, rnaiR ausRi au :X,Y. f't 

au X. de 'roluca, direction que E-uit le chemin <le fer, <'n 

deRcencl:rnt la vallée. 
La <lesc-Pnte clu tenain :::e fait lrèR r égulièr ernent, com­

me Rm· un plan incliné, maiR 1wè::: de la Rtal ion cl'El 
R10, la route R'engage clmv une région d<' profonde rlé­
nuda t ion. I<'i la riYièr<' Ler ma n clû <·1,euser RO•Jl lit chrn,~ 
lei:; c-0uche.. pliocènC'~, et po,;tpl ioc·l•neR, ciui :-:"ét<'ndent 
clans toute la va ll ée <l'Ixllnhuaca. Ri cettr ,all ée efl.t la 
rnntinuation ~1:v<frographiqur clr C<'ll<' <le Toluca, pb_,. 
siographiqnement, les denx !'I.e rlistingnent aiRérnent : tan­
dis que la dernièr <> a étt'> rempli<' par les t ran Rport:::, 
tou t réc·ent:::, <l e matériaux volcnnicinrr-, proYenant de•~ 
cle1·nièref'l é1'11ption::: <lu Xinant<?caU el <l"1rn tres petit:-: 
Yolcam,,, celle ,l'Txtlahuac·a a été f'\Omn iRe, depnis un 
temps très long, à un t,raYai l de dénudation, qui a mi:-: 
à découvert les couchC'R du lac imm<?nse étendu autrP­
foiR flnr tout e M surface, arnnt ciue Re l<'1'minât com1)ll'· 
1.ement r actiYité Yolraniqne, cla n.· f:On miliPn ou clans 
les mon tagne;;. Ji111it1·ofeR . • \ pai-t quclquC'R montagne,; <lé­
tathéPR dr!-; :-:ienaK à l'(hwKt et i't l'Est, dam; la nillér 

cl'IxtlaJnHH·a ,;"él?>Ye prrsqtH' i!-iol(> nu ~rand Yolcan: l<' 
Xoc-otifütn. 

Dans l<>s em·irous cl"Ix tlahuaea, cle :-;an Lor<?nzo, <l<? 
Flor de )fada, rk., nonR potn-ons ,·oir leK <·011c·hes qui 
ron.'-lihw11t le letrain, élP1Hlt1<'s .n·ec u n<> régular itt'> pnr­
faile, presqur horizontalc>R, 011 awc une très légè1'<' in­
clinaison. C'omme l<' plu ;:; g-ra11d nomln'<' lle n oK dépri t:-: 
pliocèn<'s et postpliorènes du Sucl du Plate.ni C'entral. 
les ùépôts <l'Ixtlahuaca. confl.islen L en 1111e :-:hic> clP c·o11-
ches <le tufs volcaniques. La nntm·e et la (·o n:- titulion 
de cei:; couclles montre, 110 11 sen lcnwnt, qn'ell<?s Ront cl<', ... 
produits de tran1-port d'eaux asujeties ;"\ un cer tain rc•• 
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nonvell emcnt, mai,; qu 'C' lle. !'lon t aussi le r é1-mlta t de 
l'accumula tion in l'l-itu, <le 111a té1·iaux cinéritiqneR des vol­
cans qni étai<>nt en activ ité quand le lac existait. DPs 
li t de abl~ et ausRi dr petites l,entille d'all uYion incli­
qnent un régime :fh1'"ial, hU1dis que cles couche. de t ri­
poli, inter calées (lan8 les tuf,-, mont rent. que le lac était 
alim E>n té <l'ea ux <l'onf"es peu mouvantes. Le tripoli, qui 
se trouYt> à la pa r·t ir 1,npérieure de la fo1yrnation, définit 
clafrement un horizon, fl ll P nom:; pouvons fa cilement i:mi­
vre, sur le che min de fer jusqu'au bord du bassin de 
l'ancien lac, prè,- de la Station de Basoco. C'est par ce 
bord qne paR,<' la m ie, quand ell e qui te la Yallée, lais­
san t la rivière fmiv1·e i<:on cours Yers le N., par des ra­
pides, au pied lln pla tem1 Yolca!1iq1ie cl'Acambay et des 
rnou tagoe,; andé. itique.· 1lt> 'J.'ema calcingo. 

Une étude de la série des couches d'Ixtlahuaca uffit 
pour démontrer les vici ·i tudes auxquelles furent sou­
mi es les régions lim itrophes du lac parl'act idtédes Yol­
cans. Les nombreux pai·oxiFnnes sont ré,élés par des 
couches sucres iYes de cendres appuyées sur des bancs 
cle brècheis ponceuses; le époques de tranquilli té ·ont 
manifestées par de;:; couche. d'infusoir es et de sable fin ; 
et à 111e$ure que kf-. éruptions YOkaniqucs devenaient 
moius fréq uentl1s, et, quand les ea ux débordèrent en 
nbouclanc·<', horH de Jcnr bassin, par 'Ui te tl e l 'éléva­
tion ronr,tan te du foml, les r i ,·e.- se peuplèren t de mam­
mifère , dont les restes on t é té l'L'JJ C'On tré.- prè.~ <.le 'l'o­
luea. 

De léger. chaug,ement, survenu , postérienre111Put 
dans le r égime fluvial, son t marqués par l'rxistPu<·e lle 
petites terrases. 

Presque dès la or tie d e la Station de Basoco, appa. 
r aissent les andésite, dans l'étroi te et maréta"cu..;e Yal-
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lée qui i-'étrncl au pi<><l dei- mc,ntag-nei- liéeR à la Sierra 

del Oro. 

Lei- andésites et le~ l'hyolit<'i;:, qni rarbent la puiR• 
sau te fonnation cleR RrhiRtC'8 <l'El Oro et <le Tla lpn­
jahua, :,e voient clanR l<'R environR cle 'l'nHPnango, rl Ron t 
r<•rom·rl'teR, nn pPu an-del.'t , par 1111 manteau épais de 

bai-alte, que ] r,.<.: <'xc·11rRioniRtes pourront ohR<'l'Yer, dam.: 
l'intéressant ranôn de Tultennngo. Pour eff<>ctupr la 

de::;een te, de ce point à la ~tation de Rollf.;, la YOiP pé­

nètre par un<> gorge, <>t pai-:Re Hn piecl <lP pm·oii-. abrupte:-: 
de laves, qui, par placeR, iù1ppuyent Rur des tufs et dt:>i­

ag-gfomérat:-: ,okaniqu('<!';, roug-iR par la dial cm· <le la Ja­

,e, écoulant<'. L\•xtcusion <lu mantPan hnRalti<pw de 'l'ul­

tcnango est trè.- g1•nnclr, Rnrlout il l'OnrRt, clan;:: la vastr 
vallée d'érosion f!u·m·roia;e un affluent de la ri\'iè1·e <le Ler­
ma. En ce1·taini- endroit,:, lPR lan•s fr:-- plnR ré<·<•ntrR ont 

cléj;t t> nt ièr cment disparu, laissant, à kur place, leR tufR 

poneeux ou }PR anMRites. Cep<?ndanl quelques c-ôneR ba­
l-lall iq1H•i- 1•ps(pnt <•nc-01·P, qn<' 110118 pouvonR clh,tinguer, 

pP1HlH nt IP t 1·ajp( 11(> ~olii-: (•( 'l't>1wtongo et à Pomora, c'est 
à <lire Rm· nnc (list.111<·<' <le 40 kil. , environ. l'<'nclant ce 

trajet noui-; arnni.: toujours au ~- lPR contrcfo1•tia; dP la 

Sierra d<'l Oro et <1<' 'l'htlpujahua, farneuRe par l{'S gise­
ments minrraux q11·011 y trouve au-delà de la ceinture 

dr la,es morlNn<'I'- q ui l'c•n t om'e. Eu descernlaot la ,·al­
lée cln ntii.:senu <le 'l'ulte11a11go, prèi:. <l e> Pomot·a, uou., 

pénét1·on~, (lp nom·can, dall ,., la nil l (>e de la riviè1·<' Lt l'· 

ma, qnc nonR Huin·onR pendant longtempK Deux 111 011-
ta!!;uei,; antlésitiqtws élevéer-. JnissPnt, en tre ellt's, une gor­

ge étl'OiL<', par htqu<'lle pasRe la rivière pour entrr r dnns 

mie large Yallée, très dénudée, f!UÎ c·orumeuce cla ns les 
r 1n-i1·011~ i111111hlials de la Yill e de 1'1aranltio, bordée dP 
montagueR an(lé.-Hiqnel-l et 1·hyoli tiq tH'R. Du fürn c clr ces 
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montagn~, ont coulé des laYef':I basaltiques récentes. An 

fond de cette vallée étendue, nous r etrouverons Jes dé­
pôts sédimentafres lacustres, mélés aux p1'oduits de.­

volcan!"-. 
Les, laYe basal.tique. , qui, dan cett région, cararté­

ri. eut la période finale du Yolcanisme actif, c,nt, clan!"­
beaucoup d'endroitR, subdh' iRé les anciens récipient. Jn­
cu!'<tre. ; à partir de ce moment, r érosion Yi·ent accen­
tuer ln pliy!-ionomie du terrain. 

Xou,; ,·c,yonl8, par exemple, la ri,·ière creu er ROJl lit 
danR del"' tnfs lacustre!'< et s'ounir un chemin entre les 
coulée!- de laYeR, qui repo. ent Rur ces tufs; c'e.::;t le spec­
tacle qur nouR ayons, entre )[Hran1tio et San Antonio, 
à Zil'izkuaro, et à, la ProYidencia, au-delà cl'Acamha­
ro. A )Iara,atfo, nous Jai!"-sons au RE. le massif an­
cien de la Sierra de Tlalpujahua et nous noms, rappro­
dhonF- de la Sierra de Ozmnatlfln, ou <le San Andrés, 
entonrér, comme la précédente, de nombreux volcans 
et de roches, andésitiqueF-, qui baio-nent seR flancs. Les 
volcan!- !-"étendent, en groupe, au SE., entre les deux 
sie1·ra!-, f.llll' le borcl du P la teau Central, lai sant seule­
men t, entre elle., l'é trc.ite n1llée, par laquell e pa. se l'em­
brandhernent du chemin de fer, qui relie )laravaUo i't Zi­
tacuaro. La Yallée que now:: sui\'ons est limitée, a.u ~vrcl, 
par pln!-ieurs chaînes érupth·es, parmi lesquelle. l'im­
portante ~iena de AgustiuoR constituée de r hyol iteR, 
qui apparais:ent jusqu'au milieu de la vallée, clans le..•~ 

colline,; au _~. de :i\1aravatfo (obsidiennes, marek:rnite, 
li t li oidite, ,etc.), ou dans les C'erros de ' an Crist6bal e t 
de la Cruz, clans le \'Oi inage d'Ac[tmbaTo. 

L'emln·nuc'hemen t du cbemi n ùe fer "Xacional" qui sort 
d"Adtmbaro pour uruapam, est d' une grande Yaleur, au 
point de vue commercial, parce qu' il a ouvert aux riche· 
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zones tempérée,.: de l'Etat de :\lirhoac{m les marché:,; im­
po1·tanls du Sud clu Platruu ('entrai et a permi.~ r ex­
ploitation cles hois étenclus qni ronvr~mi le bord cle ce 
Platrau rt km·tont, leR- fl a nc·,; <111 1·e1·s,111t oppo:-:é. _\.nx 
pointR- de YtH' p:éop:ruphiquc et p;éolop:iqur, notre routr 
est intére~i;;a nte, parce• qu'ellr 11011s pem1Pt <l'apptéc-ir1· 
la forme typiqn<> cle relir f tl11 horcl tln Plaleau Central, 
raraetétif;ée par l'exiKtencr <lP pet its gradin,; éc·hr lon­
né,.: <'l éleYés, rin·n.ni;:c-rinrnt (h>s hm,sins. La topographie 
a('t1wlle clu trl'rain r1-,( <l't111 P rxti{1111 c• j (•unrsKe; ,.;on î1p;e 
ne rem on te• pas mHlel:'t de l'ép<Hl ne à laquelle doiwnt 
se rapportPr les clN·nihc's 111n11if('t<;( ationR volraniqlH'F-: 

(Jlli se sont produi tei-:, clan:'l cette part i<' du -;\I iC'hoaran,­
où ils ou t l'U une imporhtntt• ht•,rnc·011p plu.-, g-rancle, peut 
être, (Jue danK le n•Kt<' du pays. 

L'itinérni1°e que nous allons clécrire ma intenant, rom­
prend deux régions : la prcm ière, qui em btaRse le,.: lae8 
ou baRsinR clu llfr'l1oad1 11, <'t la l"l:'(·OrHl c•, lr Y<'l'kH n t. un 
peu abrnpt, du Plateau <'e11(1·al. 

Il ne font, en Fmrtan t cl'.-\tü111hal'o n•r8 l<' Rucl , (]ne 
mou tei- la rolline, <·om·el't<' <lr tuf'H et llc bai;:altes, pour 
nous (1·(),uw·r ,.;ur ·' la C'tuuh1·r," aux hord!-; du l)assin du 
lac (le Cuitz.eo. 

Comme le mon t1·e not1•p pl'Ofil, la <le8rentc YerR lr 
lnr cl <' ('11 itz.c•o llOllK 1w1·m <' ifn1 1lr Yoi1·: d' une part, lïm­
portnnc·e clef\ coulées basHltiquM réren trR, qu i for111 rnt 
h1 1 ip:nP dr partage <les e:rnx; crau t r<• pad, l'anC' i<'lllH' li­
mite clu h.1 ... s i11 clu lac·, t·onstitnér par cl<'s andéHites et cle8 
1·hyoli t<•R; et, en fi.11 , l<'S t,ufs d<' ,.;é(I i men latio11 lac·ustre, 
qui Yie1rne11t prt>k clu fond, <'t qu <' nouH verrons plusieuri-; 
fo i~ j t1 F-:(J1i'~t la l ig-ne <le Héparnlion drs ha.-;ins de Cn itzeo 
el de 1'{1tzrnaro, en tra\'er~a ut la rnllée cle Morel ia . 

• \.ius i que nous l'aYon.-; indiqué p1·éC'édPrn111ent, c·<·Rt i\ 
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de éruption s r épétées de basalte, acompagnécP- d'abon­

clanteR éjectiom; de maté1· ianx cinéritiqu e. , que les lacR 
de Michoar{m cloiYent l eur forme et kur ph~·sionornie. 
En effet, si bi en on décr,nïl'c> fréq ue mlllen t 1111 ancien 
bord, <lenuclé, r hyoliti<]ue ou andésit ique, lei'- coulée:-; 
de b:ualte sont s i étendue!'! qu'ell eR forme nt, en défini­
tiYc>, 11 ne é norme cou,·erture, qui r empli t ausl'-i leF- an­
fractuosités clu fond rec·onYe1'1: par les eaux, et appa­

rait, a11 milieu des Ja rs, en îles, ou, s ur 8C'S bords, en 
chaîne.<; de rônel'-:, plus ou moin.· élC'vés. Dn milieu de ceR 

cou lées d<' laYeï', surgissent, tle toute part, des émin en ce<-, 
ou des apophyses andé8itiq ues on rhJ'Ol i tiques, échap­
pée,s à l' inondation (le malpa_n,. P a rtou t, se YOient lei­
cratèrei'I, pH'sque intartl'<, par les[Jnels lei:; laYes se :-;ont 
écoulé<',.:, airnd <] ne <le.· llOmes cle Jm·rs a rrnmuléeF- .'t la 
hou elw d<• c·heminérr:. 'l't'! p;; t le panorama qne le YO:,a­

geur aura ;;ous les yeux, quand, <le8c-endant, en ('hemin 
de frr , <l<' la <'mnbre, et après a ,·o ir passé entre deux 

dômeR ,le basaHr, il arrh·e a n fond d.u ba P-s iu de Cuit­
zeo, pr?>H <L-\ 11<loc:ntin, ,roù il a une Yne romplète clu lac. 

Le lac· de f'nitzeo, r o111m(• lc>s autre8 la c:-; dn )lexif]ue, 

est peu profond: il ne dépa. se guèr e û ou mètres. Il 
s'étend hea nconp, p t•nclant la .~aison (l('i<. pl u ie:,;, e t est 

entouré de mai'ais, recouw r t. (l'une maigre Yégéta t ion, 

à ran i-\<' <lP ln sa lure tle l'-E'S c>a ux. Le "el qui y clominc est 
le ('hlonnt• (le sodin111, que l'on eu extra it, sur uue très 

peti tC" érhel 10, et dont on Y Oit les procédés d ·ext1·action, 
primi t if:- e11 t1·e . \ n(loc11 t in e t Ilu ingo. 

JY H uiugo i'l 1/,izimeo, la YOi<' $Ui t les 1'iYeH <ln lac, au 

p i(~l d'un long ront1•efo,rt escarpé. D es rhyolite!'-:, <l<' eou­
leur clair(', couronnées cl e ba~altes, ;-;ont tout ce que l'on 

voit, dam, cette partie du chem in. Le ron trefort en ques­
t ion fait partie <le ht ~ierra de O:.rnrna tl[lll, qui an:lllrf' 
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Yer~ le Rud, au milieu du ba~sin, c·omme une péninsule 
qui ~épa re Je lac de la --rallée fributaire de Zinapécuaro. 

L<: lac de ,Ouitzeo reçoit, out1·e le. eaux torrentielles 
de ('enda nt de::; montagnes ()ni l'en. erren t, un tributaire 
impor tant: le Rfo G-1·anüe, ou rivière de :.\Iotelia, que 
nou::; allom,: suivr<: pendant plus d0 60 kilomNI'('s. II 
('0lll·t dani-; le foml c1·une rnllée largl' d 'abord, qui se ré­
tréd t, peu ;\ peu, Pt nttc>in t ,;on minimum cl<' largeur en­
tre le,; :-; tation~ clr Quirio et d'.\tapaneo, arnnt de ~(' 
1lher,;er dans le lac· . Ru1· (·e patTo nr,- on peut Yoir une 
for111atiou très pui!';:ante de t uf:-: rnkm1iques et arg ileux, 
ados:-:éi-; ù 011 an<· i('n ho)'(] <l f' la c·. :-;i don(' il y C'llt, aYe(' la 

ntllh,~ 110 :.\lm·E'l ia, une eommuui1·at ion f01·m,rnt un h1c 
trè,; a lluugé et H ranglé, il y <'Ut au.-,!'; i une époque, pC'n­
<lan t laquellf', par Ruite rle l'appo1·t de ma tériaux Yoka-
11 iqu<>:-:. c·ei-taines partieR cl<> ce lac deYi n r<>nt i nclépen­
<la n tes. 

r,w 1·(,gion fort Ü1!';tructin•, au point de Ync des étu­
dc•s n ·,Itanique;:, ei..t la rnllée de• :.\l or0li..i , où c>t-t situé0 la 
ca pi tale cl e rEtat de Michoadrn, c·onstruite ~ur nne col­
li11e en pC'lÜ<' clonce, dominant la plaine, en partie 111a­

ré('agensC', i ndiq nai1t un dnt inag-t• e1H.:ore irnparafait <le 
la 1·i ,·ièl'e. I'at· Rnite <le JJ]1énc~11è11pi- Y0kaniquei-i 111oder­
uef.:, il eut une époque 0 1'1 ectte Yallk• a dit Nre 1111 baR­
!',j 11 fe1·111é, s'éten<la nt. e11 (l'e leR denx au tres: celui <lu 
lac de Cnit~eo, au Kol'cl, rt ('Pl ni <l'l'nclamf'o, au Sud, 
réuni:-:, tous l<'!-l t1'0i~, aujonr<l'hu i, par éroRion. Etenrlue 
du Sud au :Xord, comme nou .. l'aYOn!'; <l éj,\ <lit, la vallée 
11<: :.\ lorPlia e,;l tlauquée, ù r Est Pt ù l'OncRt, par de hau­
tes montagneR, ou, plus exactem<'ut, ù rouest, par de 
hauts platc>au x: 1·hyolitiques, qui, enrnya11t de~ rnmifica­
tions par Jeurs deux extrew itéR, donnen t ù la vallée, de 
ce côté, l'aspect d'un vaste arc de cercle, qui se termine, 



DFl ):[EXTCO A PATZCUARO. 13 

au Nord, et, au Sud, par lei- cleux plateaux 1•hyolit iqueR 
qui éparaient le. trois bnia:RiDR. 

Le typ<' du Phliean de la ieyr::1 ori enta le ne Re mani­
fc-ste pai:; tYèR r laü~emen t, parce que, cl e i<:e. flnnc:-:, sont 
néR qudques c-(mes hasnltiqnes p lus jeuneR, clout l'u n 
e diRtingne fil <" ilement. Ln hnrriè1·e OcC'identale <le la 

n1llée ei-:t u11e 1~oi-tc tle dol'\ (•le,·é, ù ha.·e trèR large>, c-on­
ronné par drux Rornmetf-1; l'un en forme de crNe, l'autre 
en cône, orienté. prei:;que X.~. LH hm;e de ces rleux émi­
nenrPH, do nt la 0rnnt enr atteint 2 ï 50 m. , eRt formée tle 
conlé<"S l'\nperpoRéei'\ de l::1 ,·eR ha:-a ltiq uer;;. La rîme, en 
crête, montre <>nc-oi-e le r c:-:tan t d' un crMèrc, et celle tln 

Korcl, ou Pico de Quinceo, e,;t nn dôme, qui a obRtrné 
une <-lwminée, et dont I<• <·ratèr e a été déjà enl <•,·é rorn­
p,lèt emeut par érosion. 'J'o11 te 1111e fo ule de petitf, côneR 
se tron n • ,'t la baRe 111éricl ion a le cln 111ai<;sif cl u Qn inceo. 

Le. cônes de ('uto, ento11réR <le lenn:; rnalpays, pour­
r ont i;;e rniJ- près de la tntion de la Iluerfo. Là, la Toie 
mo.n.rœ, pour fra nchit le bord rhyolitiqu f]Ui fermai t, 
autrefois, la -vallée de j l orelia, coupé aujourd'hui par 
le .cafi6n étroi1, par où leR eaux du ba.-sin <le Undameo 
se précipitent en caRcacle. Dans les paroi de ce rmi.on 
on voit les épaisseR coulées tle r hyolites compactes, li­
t hophysiqu<>s tufacées, que nous allons suivre jusqu'à 
J acuaro, C'oapa et Lag-nnil laf<, dani<: le YaRte basi'\in où se 
tr ouvent , 111a intenant, le.- Rom·ces de la riYière cl e ::\1o­

r-elia. 
Les rhyolites cl~ anciens plateaux de cette r égion clu 

)Iichoac{rn, et le.- andésiteR, ont été toujourR le .;;;ouhas­
sement <le grands Tolcans ba altiqu0:,. Outr e les Cerros 
d<e Quinceo, qui s'élèTent bien à cOO m. au de su.- de la 
Tallée, Re Yoien t d'autre.- montagne , tout a ussi haute., 
b'a alt.iques, telle,<: que Los Cerro del Aguila, assis sur 
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le p1·olongement d'un autre 11Ht>'é'i f non moin!-i important, 
El Zir'ate, appartenant à Ji1 1011µ:ue sicn·a qui sépare leî'­
baf-sins <leR lacs de Cuitzeo cl C' C'eln i (le Pr.tz<·uaro. 

El Zirate, <·tNe cléthirr<' and(>:,.itiqu<', "<' ,·erra dès la 
nillée cle )lorelia ainsi que <l<' P{1tzc·11:11·0 eleYée au d<'R­
i-;ns de:-: c•aux cl<' <·P lac· à phu;; de !l00 m. Rm· l<' tJ•ajet de 
C'ç,apa, Lag-unillas, ('t t ., nous ni:ons en face, au Sud, une 
chnînr Ile hauit'R montagnes. La plm, importante est cel-· 
l<' de ~an .\ ndré8 qui, comm<' cell e' rl'l.<JI Zirate, présente 
de!-i eontom·s sinn<•ux, et rst <• ntom·é(• (lp nombreux cra­
tère:-s rnkan iques, qui és'élèwnt an-<l<'ssus de coulée.s <l<' 
lan•s, clé,ii\ <·ml\'erles de y(>g(> tatiou. L<•s Jayes de ces mal­
pay:-- sont des l'O('l1es ,) oliYiue, <111 t~1>e (l p.~ hasalt{'R. D' ici, 
on 110 ,-c•na qu<' Yole-ans Pl ma lpa:n•. 'fa u tM sur la ro­
cfü<' ma:--sin·, tantôt !:'lll' les (·<·1Hlrr:-- ou les tufs (J UÏ les 
ee,·Nent, non!'- ne voyageron,- qu<• sur des malpa~•s vieil­
lii- Pt noui:- f.:ero ns Rurp1·is du nmnhre procligienx <k cra­
tèrP:-:, ie-:olés ou en g-roupes, éle,·és et élég-ants, ou bas 
et en pentes doucei,:, tant (it parfHitPrnt•nt coniques, tantôt 
<•n fpr i\ cli <•Yal, ('tc. C't> pa nora 11H1 cl e ,·okan:-: comm<•n­
ce ü êt 1·p tr?>s !'ar,1c-tériHtiq li(', lli•s la ~tation de Cha­
pnll<>pet·. l)p 1.\ nous Y-Oyon:-:, i"ur la limite du vast<• 
bassin de Patzcuaro, 5 petilR cratèr<>s, pu i!-i, (lans toute 
leur heanlé, les Yolcans, t>ntom·a nt le lac. Déj:'t TTnm­
holcll, Bui·khnr(lt et oieu tl'a11tt·e:-; ont p:ul(> <le la splen­
deur de cc lac, aux ondcR limviclC'f.:, enserré ,entre de hau­
teR mo11tag-11es; cl~r; nomhrt>ux et pittoreR(JUC's villageH 
tm·a:-qnes, par:<ernés sm' ~;; ri\'(:S; <le Ra p!C>iade d'îles; 
du cil arme de ROH climat; <'l, surtout, du 11ombre inouï 
de YOkaus (JUÏ RurgiiSsent, <le tous c-ôtés. 

Le lac clc l'{tizcnaro rommuniquait, a11lrefoif,, avec la 
vallée dTndnmco par le l.>ai--fond qui existait entre Jps 
pentes <.le t::ian .Andrér:, d'El Cuanaj o, etc., d'un~ part., et 
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le . ..; ( 'enos del A~uila, de l'autre. Il y ayait, a lors, un 
va:-:te plateau, orienté de l'Est à J'OneRt, et limité, au 

Sud, pètr Ja barrière anùésHiq lH', dont on ape1·çoit en­

core les reste, dénuùés. Le eontour sinu0ux <les mon­
tagnes clc• San An cl r és, <le C'na najo, d el Frijol <'t de San 
Mii.cnel, que le voyageur peut YOir à sa gau che, rnontr0nt 
a,·<•c qnelle énergie l'érosion H ti-aYaillé lcnl'f'l l'Oches. Le 
r eliol'Cl anclés.itique de cette partie de l'antien plateau 
e:-;t ('Complété, à l'Ouest, par le Ceu o dr 'l'ingambato, que 

nom-: c·otoierons, en desce11daut .\ Uruaparn, et par les 
hautes montagnes d e la Sierra de Cornanja .• \.. vrai dire, 
lr,- andenn<·R limii eH du hw 0 11 L été lt·s drnhws .rnclé:-:iti­

q ues dont on voit ]('s 11U1i::'i'lifs, ti·è~ cl énll(lés; k:-: basaltes, 
inondent, pc,m· ainsi dire tout, formant tl<> uombrenx 
ma lpay:-:, qui r ec·ouvrent les hau tc>i-- monta~nC's depuit:': 
la moitié cle leul' hauteur. On ,·ecomrnîL encore les crH­
t.è> rC's par lesquels 0 11 L été Yomi .~ c·es torrenü, de l:we!", 

qui, en se rf'c:OuYrc111 t., s ucce&Sivement, le:-: unC'R aux au­
tre~, t:onYerti1·ent, ;\ une époqne 1·éc<'nte, ](> pays en un 

champ <lC' fru. Dei'\ eratf>rC'R cFrxploi--io11 exiHtaiC'nt aYant 
lï11ondation bu.-:nllique. 

La Yil lc• de 1'[1tr.c-uaro C'Rt b.îtie sur <lC's rnalpayH et ei;;t 

1·1tlo111'ée de c·îmc'f-\ leli-; que le Ü<'r1·0 Blanco el le Cerro Co-
1' ,1·ado, C'{)nstiluéR de tufs et le vokan d'EJ CalYario, qui 

:-P dl'c>sse au de.sus du malpay que l'on tra,erse entre 
l ';'it r.cum·o eL San Bartolo. Dans ce mal pays lui-même, 
t·11 tll'el't, par places, cle tufR, et, par placœ, cle monti­

ntll's de lave.c:, on peu t di tinguer quelques cratères mi-
11tL:-(·ulc . . 

Han~ la 111011Lée c.l'Ajuuo, il sc>ra int(>1·e1-,:mnt clc ,·oir 

u 11 tratère d'<c'xplo,i-011, ent.onré de laYes lJl'OYenant de. 
rnleanH le:; plus moderne:-; de toute la tég-ion; l es Yolcaus 

de ln C'ucrn ou <l'Ajuno, de ux beaux cû1 tl'S jumeaux. Le 
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malpays, somhrf', laiFiR<' Yoir son c-onlour clair; en , on 
milieu, ,;(' <létac·he le c·r,üère, anri<'n, <l<' La C'ruz, <lou1 
1er:; flancs Mnt haigné, cle law. 

IRs iles, qui pal':-:èment le lac·, son t des partiPi- du ma l 
payR cle ha , allf'. La plm; grancle lon~1wur 1lu lae <•,-1 

x."·.-~.E. ; <•lle a :?O kilomèt r rs Pn,·il'On. Le> 1·01110111 
r:-.t trh, in('>guli<' t· 1·ac·<·o111·c· i pat· nnr ..;01•fp <l<' pén in,.1111 · 
haRaltiq nr, i\ la haFir clr lnq 1wll<• P~t hfLti, ,-m· la 1·i u · 
111(ime, If' Yillagc• de Tzintzunza n,-:rnt r f'foi1-, l'opulr11t 1• 
<·apital<' dr l'Ernpirr 'l':na ·qm•. 
~ profondf>m• mo:,em1e de!- eaux ~t d<' 7 m.; le fond 

r,-t form{> crnn <' Ya,-e fitw, d'un jaune fou té, tufHréP. Lt· 
niv,eau cleï-1 eaux est sujet i't clef-; o. r illat ion lentes, dom 
ln péri0<l c>, encor<• indMetminée, <'Rt <le plusipm·:-: ann{>P,. 
)lai;:;, cl'nne manière générak, c·c• niYeau bHissP; L"Jl;i. 
cienda clr Cliarnhuen rnltiY<', aujourd' hui, (le,- terr<>,. 
qui étai<•nt RllhmPrgérs, il y a ])('U cl'annéf>s Pnrorc•, Pt 
nne part i<' importnnte du lit 01·iental <lu lar n'est pln~ 

'] n' un YHl',tc> rnaréc·age. L'alti tncle tist de :!.0-!0 m. au dei-­
sns du niwau cl r la 11w1·, soit :!00. au il<'.;sus 1lu lac clr 
f'n itZC'O. 

'Cn p<'u au deli't cl'.\juno, c-t aYant <l'attein<lr<' le hor1l 
du Platf'au enltal, sur le flanr du ('eno clr '1'img-amhato, 

nous lais..;ons de côté un petit lac, connu sous If' nom Il<' 

La .\lber ca de Zirahuen, petite ruwtte perdue <lans un 

1·<•rnin <l<' h1 111011 tngne, i't :!.300 m. 1rallitnd r. 
Dè,; Ir clélrnt d<' la cl<'"<·Pnt <', :-.111· Ir ,·pr,:aJll 1lu Pin· 

tc•,w, c>11t 1·<1 les ~ tation.: d'.\ j11110 <>t <L\j111nbm·[1n, l'a.:p!'d 

tin terrë1i11 rh,utg-P, par ,•mi te <le l"énergi<', plu!- gr•ancl<'.. du 
r<'lief, et de la vigueur, ·an. c·e:-::-:e <·rois.•mn te, de la Yégé­
tation. I ci, . e présentent, en beaucoup d'endroits, deR 
1·o<·l1er; arnlésiliC]U<"S rec·om·erte.- de basaltes. Dans l<>s 
nornureu:-es courbes de la ,oie, nous ,·erron~ dt'!- roup<•:-; 
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1l'C>pai!>. tah1!>., 11:lns lrsqn<'ll'- <l<' ~rm:; bloc!'. <l'an(l(•sitC'r: rt 
,lr baf'<.1lt<'R sont rn(•l(>R Pl 1·rt<•11ns par ,Jrg tnfs m·~ilc>ux:, 

f()J'JlHlll I dt'R C-ÔIH'lî <lt' (l(>(•Olll Ill'('!-. 
(''e:--t, tantôt , 8u1· <l<':-- andéi-il<'R, et, tantôt, ~mr de.:. ha­

i-nltPs, q1w la lig1w f( nt'><' :-nit IP t·0UJ'8 l01·tuN1x <l'un ra­
,·in e11II"P lt>!- l-\lationi- (lp .Jnjuc·ato, 'l'an18c-611 el Para11-

gnitiro. 
Les an<lé ·i u,., py1·ox(>niques, <'Il forma nt 1<' massif mon­

tagneux q1w nous laii-,.;on,, à uoli-<' gaudH', ne> lîP mo,ltti>nl 
pluH Rtn· l<·R fü111<·H qu ·pn 1wn (1'P1Hll'oilR Pl 8l1J· <lP pC'titp1-

1m1·fiwc>-;; 1Pt'I tonl('<'s cl<· bn8allc•,.; et <1<> tufs rc•c·onYrr,ll 

lo11jouri-; ]p lenain; à tltaqm' pa!-, la nw R'él<'JHI 8111' li' 

111alpayR, <'t, eo111111P prPs ùe Pr.tzc-11a1·0, ,.;nr <le:-- erat~1·rr, 
nomhl'<'IIX. Enfin, à Parang-uiliro, nons ,·o.,·oJlR nn prl il 

1·1·alh<' p1·i•s cl<"ln ~lation. 
De Lns P alo11rn.s à C1·11.1pa111, là où la rnl lér romm<>nrr 

:1 R'Margh· H'l'l~ le 8,11(], nou.,; a<lmirom, u11 drs paysng<'!-l 

l<·i- pl us h<•anx Pl k•s pl 111- i n1-;lrn1·t ifs ch• la z01w trm péré<' 

111t•,dcai11<' .. \n t-,11(], s'onncnt de• larg'<!s et fprtilPH rnl -

11.'><'f-, enc-aclrée" Il<• !taule · montagnes, et de 1-,ie1·ra rap­
lH'ln nt déjà, la f::iierra ~ladre . • \.u Sud-E~t, s'élhe un pic 
,,dte et élégant,-le Cerro de Tirapitillo-, a l'Oue t, la 

nw e t, immédiatement, attirée par une molltagne éle­

,·éc, à cimC' arrondiC>, dilc Pico de Tandtaro, qui compte 
parmi IC'H pl111-; hnntci- !ln :\ric·hoac·{111, <'t attrinl 3.J00 111 

cl'a Ili t n<lP. (''p1-,( ,'t ROil pi<•cl, Pn lou ré (1 ïmmC'11R<>s nn p­

p<?s clc 111alpnys hm:altiq11<'!-, qnc• nons nllouis t1·011Y<'r la 
Yillc dT1·11apa111, t·<>li•h1•p par ~<'i-i pla11lntionR de• raf(, . 

• \u milic•n ch1 rn;tlpayi-; qui do111i 11t• la ,·ill c•, apparaii-,;,cnl 

quclquc•s ti·athPR; 1111 <l'Pnlre eux. <'n pa,·lic·ulipr, attire 

l'altc>nlion, c-'c•Rt El ('t•tro ('hino, qni PRl trè:-; eon11u dPH 
habitants (l<• ln lo('n]ilé . 

• \. c·nui-e cl<• la clouc-c111· de son <-limal, de la rnriété de 
J)r )l~x. /1 l'ntz.- !! 
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ses panoramas, de l'abondance de ses eaux, et de ses 

nornLreux jure.lin~, 1·c•111pli i,; d'arbres ,lei-: clilllnts t<'rnpé­
rés et tropfra ux, rru{1pam est app<'lé à cl<'n'nir une Yille 

<lr premier orùre, et, <léjil, le Yolume et l' imporlan1·c <l r 
,.;c•s t1·nnf'a<·tio11!-l <·Ollllll<'l'C- inl rs aug-mrnt ent, t c,11i,;l<'Hjo11ri-: . 

. \ J-1 kilo111i>t1·<>s, pi,;t la i-;u1wrlw c·atan1dl• d<• 'l'zanu·n­
c·ua f'01·111ée pat' le Hio de• Cupatitzio, qui, après arnir 
arrosé le,.; jarcli11!-l ù'Uruûpa111, H<' préc-ipite clanr- un 

caMm, c1ébc,uC'hant <laui-; les ,·aBter; plaines cl'.\nt(uwz, 
hm·d(>ci:-:, ellt>f-1 aussi, de malpays. ("ei-;t au t:iu<l de c·ei,; 
plaines si><-IH'S l'! t liaudei-; qu<• s'élhent lc•s montagnrs, 
qui pcu\'enl (•trc c·m1si<le1·éc•s c·o111111r l('R pn' 111ip1·R rr..i1trc­
fol'l:-1 ile Ln :,;ic>1Ta ~fa<l1·p del :,;111·. 



Guide des excursions du X Congrès Géologique I nlernalional. 

l1iil/4 du Rio ûrande 
ou de ,ÂiDrdùr ... 

Plale ,z u c e.nlral . 

lac '4 Palzcaaro. 

/,5QQ m . n11 d,.tsu.,: dtL ni11t,a1L ti~ la nur. 

~ Pleislocène. F:::::,x'.'--] /Jasait.es. .kfaljtais. 
d dem,' «1u11vl par ~s t,if.,-. 

~ 
lllwolile d b.!fi· .flhyoltlt°?tus. ~ JlndeslÏes. 

f,•,;,·,·.·.•3 Talus d'él,oulemûLI. 

( 
hor._ /: I . ooo, ooo. 

ECHELLE$ 

vert. _ / : 25,ooo. 
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